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Suis-je  
un Escargot

ou  
une Abeille ?

À ma fille Lara Gouger, le plus merveilleux des escargots. 



Cet après midi, Jacob prend un bain de pluie. Il vient juste 
de sortir de sa coquille pour entendre le bruit délicat de 
l’eau qui tombe et glisse sur chaque tige de son jardin. Il 
connaît bien plusieurs feuilles, fleurs et petites pierres qui 
égayent le paysage.  

La plupart des animaux se sont abrités, sauf les vers de 
terre et les grenouilles, qui se font une joie de patauger 
dans les flaques d’eau. Les escargots, eux, restent un peu 
plus à l’écart. Plusieurs ont entrepris d’escalader la clôture 
tandis que d’autres, comme Jacob, se laissent bercer du 
haut d’une tige de blé. Laline, la maman de Jacob, est 
suspendue sur une autre tige près de lui. Ils sont calmes, 
silencieux et pourtant très éveillés!
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« Quelle belle journée ! », se dit Jacob. Puisque tout le 
monde reste chez lui, les escargots vont enfin pouvoir se 
détendre un peu en plein air sans être dérangés.

Ce moment-là, Jacob l’attendait depuis une semaine déjà. 
Sept jours sans pluie à se cacher du soleil brûlant sous les 
feuilles des arbres pour économiser son énergie, c’était 

beaucoup trop long.  

Aujourd’hui, c’est le moment de refaire le plein : 
absorber des vitamines pour sa coquille et pour 
ses quatre petites cornes.  

Hier encore, le ciel bourdonnait de centaines 
d’abeilles, de quoi donner des maux de tête à 
n’importe quel escargot !  

« Quand les abeilles sont présentes, il est difficile d’avoir 
un peu de tranquillité », pense Jacob. Elles bourdonnent 
toute la journée. Elles travaillent sans arrêt à recueillir 

tout le pollen nécessaire à la fabrication de leur miel. 
Milie, l’amie de Jacob, habite dans la ruche au centre 
du jardin, sur la plus haute branche du grand chêne. 

« Aujourd’hui, elle ne sortira pas, se dit Jacob.  Avec 
toute cette pluie sur le poids de ses ailes, elle ne 

pourrait pas se rendre en bas de l’arbre sans 
tomber à pique ! »  

—  Maman, demande Jacob de sa petite voix lente, 
comment les abeilles font-elles pour rester 
regroupées tout le temps ? N’ont-elles jamais 
besoin de se reposer, loin de tous, sous la pluie 
?
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—  Ouf, comme cela doit être épuisant ! s’exclame  
Jacob qui vient de prendre une bouchée dans une 
feuille d’arbre.  J’aime mes amis, mais j’aime bien  
être seul aussi pour jouer.

Jacob avait de la difficulté à comprendre comment  
les abeilles étaient faites. D’un autre côté, il les admirait, 
car elles pouvaient faire des choses impossibles pour 
les escargots.

Ce n’est que le lendemain matin que Jacob aperçut 
Milie se diriger vers lui alors qu’il venait de 
sortir sa première corne de sa coquille.

—  Bonjour Jacob, bonjour Jacob ! s’écria 
Milie, en tapotant sa coquille pour 
qu’il se réveille plus vite.

—  Je suis là, dit Jacob en prenant 
tout son temps pour se hisser 
hors de sa coquille.

—  Les escargots et les abeilles ne se 
ressemblent pas, mon chéri. Pour un 
escargot, il est naturel de sortir sous la 
pluie lorsque tout le monde est rentré 
chez lui. Tu sais que nous aimons rêvasser 
tranquillement. Les abeilles, elles, se 
sentent mieux et reprennent des forces 
lorsqu’elles sont en groupe. Elles vivent  
et travaillent ensemble constamment.
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—  Alors, qu’est-ce qu’on fait aujourd’hui ? 
s’empressa-t-elle de lui demander.

—  Je ne sais pas, je n’ai pas encore d’idée. 
Peut-être que…

—  Oui ! Je sais ! l’interrompit-elle. Nous 
pourrions aller au potager. Ce matin, 
j’ai vu que les fleurs des plants de 
concombres sont grandes ouvertes. 
Leur pollen est tellement doux  

et sucré ! 

— C’est d’accord, répondit 
Jacob qui ne ressentait 

aucune attirance pour 
les fleurs de 

concombre.   
Par contre, les 
feuilles sont 
tellement 
délicieuses !

— C’est parti ! lança Milie toute enjouée.  

Comme ils n’allaient pas au même rythme et que Milie 
trouvait particulièrement irritant d’attendre l’arrivée de 
Jacob, elle avait pris l’habitude de faire cent fois le tour 
du grand chêne avant de le rejoindre. Chaque fois, elle se 
chronométrait pour évaluer sa performance. Elle trouvait 
amusant de relever ce petit défi avant de rejoindre les 
autres abeilles qui travaillaient au champ. 

Aussitôt, Jacob se mit en route. Il accordait toute son 
attention au paysage. Un rayon de soleil transperçait une 
goutte de rosée scintillante et le bouton d’une rose venait 
tout juste d’éclore sous ses yeux.  

—  Comme c’est beau ! murmura-t-il, en direction de 
quelques abeilles qui passaient par là. Elles s’immobilisèrent 
quelques instants.

—   Euh ! Si tu savais l’étendue des champs que nous voyons 
chaque jour, tu ne te contenterais pas d’aussi peu ! 
rétorqua l’une des abeilles.

Jacob resta muet un instant. Lui, qui était si content devant 
autant de splendeur, ne savait plus quoi répondre.  

—   Eh bien… je ne sais pas si les champs sont aussi beaux, 
mais moi, j’aime ce que je vois ici.  
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—   Pauvre toi, tu ignores tout  
de la vue que nous avons  
d’en haut. Cela ne te 
manque-t-il pas ?

Jacob ne répondit pas.

—   Bonne journée, petit. On se 
recroisera peut-être ce soir, tu 

risques d’être encore au même 
endroit!  

Les abeilles moqueuses éclatèrent de 
rire puis s’envolèrent.

Jacob continua son chemin, quelque peu 
assombri par les abeilles qu’il venait de 
rencontrer. Milie arriva justement.  

—  Cent vingt et une secondes! Je viens de 
battre mon nouveau record de vitesse! 
lança-t-elle à Jacob en se posant sur une 
feuille. Elle reprit sont souffle et continua :

—  Tu n’es encore qu’à mi-chemin, que fais-tu ? 
Nous n’arriverons jamais à ce rythme. 

Jacob préféra ne pas répondre.  
Il s’allongea le cou et continua 

son chemin ; il regarda droit devant 
lui et tenta d’accélérer le rythme.  

—   Qu’est-ce que tu as ?   
La chenille t’a mangé la langue ?  

questionna-t-elle.
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La coLLection « Se reconnaître »

L’être humain se définit à partir de ses expériences, en essayant de comprendre son environnement et 
en se comparant aux autres. Les enfants n’échappent pas à cette réalité. Ils se questionnent très tôt à 
partir de ce qu’ils détectent de « différent » chez eux comme chez les autres. Ils apprennent à faire des 
catégories : « correct, incorrect, acceptable, inacceptable, normal, anormal ». Mettre des mots pour mieux 
définir les types de personnalité devient alors pour les enfants un outil essentiel dans leur quête d’identité 
et dans la construction de leur estime.  Avec cette série de contes, l’enfant apprendra premièrement à se 
reconnaître lui-même, et deuxièmement, à comprendre son ami, son voisin, son frère et sa soeur et même 
ses parents. Les métaphores utilisées permettre aux enfants d’expérimenter un moyen de communication 
neutre basé sur l’ouverture, le respect et l’authenticité dans toutes leurs relations interpersonnelles. Dans 
chaque livre vous retrouverez une histoire illustrée pour enfants, des questions de discussion à partager 
avec eux, ainsi qu’un document qui vous est réservé, vous tous qui côtoyez et enseignez aux enfants.

escargot ou abeille?
Mon enfant est-il timide; hyperactif ? Avant d’émettre vos 
hypothèses, considérez qu’il peut tout simplement être 
introverti ou extraverti ! Dans le premier conte de cette 
collection, Milie l’abeille est satisfaite de son sort, alors 
que Jacob l’escargot commence à croire qu’il vaut mieux 
être un autre insecte. En cherchant des réponses, Jacob 
réalise qu’il existe un Créateur très satisfait d’avoir créé 
les abeilles et les escargots tels qu’ils sont. 

À propos de l’auteure 
« À l’âge de 9 ans, je me posais déjà mille et une 
questions sur mon manque de spontanéité. Lorsque  
je suis devenue adulte, j’ai découvert avec soulagement 
que je n’étais pas « bizzarre » mais tout simplement,  
une personne introvertie. »

Mélissa Robitaille consacre une grande partie de sa vie au 
développement personnel des gens. Que ce soit à travers 
l’animation de groupes, la consultation individuelle ou par 
l’écriture, elle ressent le besoin de communiquer aux 
autres ses nombreuses découvertes.
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